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NOTRE PRIME.

.Au comninîzcenieiit (le notre se
colldeatinle, ain d'el cou 1rarer 1 i

renut'-e dles ftlioiiiiViiits, ilin
ltv(>IIS déucidé (le donnier àt toit
abonné (lui se sera acquitté cuver
nous pour son abonneilent il
]890J-91, cnil lie un mîmagntiifitqu
chromo (le 121.x2,l pouces. copi

exacte d'un célèbre tableau dt
"Christ devant Piltite." La repro

duction est trè.,--exacte. Nous (lis
triblueromîs cette prime au pre.
intier Décembre prochain. r'o)
peut en voîir unie copie a no-, bu.
reaux. Hâtez-vouls (le nous fair
parvenir ce montant, car le noinbr(
(le notre prime est limnitée. Voyez

la vîgmette (Ille nouis mzettions daun-
une autre page.

Du soin a donner aux animaux
en hiver.

A1 Manitoba, ng s riches paturages per-
mettent aux cultivateurs d'établer tout
leur bétail e»l bon ordre, à l'rautoinne Il
serait facile dle le inaintenfr on bonne con-
dition : un pou de soin et de senz pr.îti.
que de son proupre intérêt suffiraient à
cela.

Mais il est cependant malheureux de
constater qu'uns trop grand nonmbre de
cultivateurs manquent (le ce sens pratique

et leurs animaux sortent des étables, nu,

p)rintemnps, à l'état de squelettes, zsm'ay.llt
reçu uque le strict nécessaire pour nie pas
mourir d'inanition. Et pour que cesai-i

mnaux reprennent leur vigueur il leur faut

(les mlois q1uand quelques semaines ad-.

raient suffi o,» leur eut doinné le soin m-o-

quis. Sans5 compter qu'il est litre qlue

par la suite l'on puisse formier une belle

pièce dle biétail, avec Ces aln.iaux. $oil-
mis trop longtemips -à un jeûtne forcé. La
raison de ce triste état de choses, ,est nié-

gligence citez la pluspart, chez d'autres
la1 conséqîuence d'uni ealcul déplacé. Les

a)

s

t

preiers agissent à l'égayl do lotirs ani-
illahi col),uet ils Iu font pour les insltrîî-

mnizts airatires, qu'ilP onit tanit (le iliiSè.-

ru fi payer et qu'ils laissenit se détériorer,
exposés au« soleil l'été et à tolites les ils-

templéries. Nu croye7 pas (Iue es
-genks ignorent que lotir bien se aple
ilsý le savent au contraiîre, nmais ce ne sont

pas eux qjui sacrifieront une bagatelle cil
temps et eii argent pour sauver un mon-
tanut considérabîle. Ceux là savent égile-
nient qu'ils nie gagnent rien à one
lurin aimaux ài la fourche " pour nous

servir de l'expression vulgaire, inais qIle
leur niiilrte Ils conitinîueront jusqu'Ùi ce
qu'il lie leur reste <tue la suprême ressour-
ce dle déblatérer contre le pays, soit cli-
mat, l'impôt, la corvée et tout l'ordre des

-choses emi général, lorsque leur bien aun

-disparu, morcelé lambeau par lainbeai

pour l'achat d'une nouvelle iachle el

-remnplacenment dle celle qju ti L soleil et If
-pluie auront rendu inutile et une ttête d(

bétail que l'on soumiettra aut jeûne et nui

mauvais traiteaments qui ont emmporté 121

précédente.
Les conseils pas même les déboires ne

guérissent de ce mual de l'insouciance, ils

sont niés commne cela et tels ils mourront.
Ce n'est pas à ceux là que nous nous

adressons, uîaià à ceux qui croient prati-

quer une économie louable cei privant

leur bétail poiur venîdre leuir foin ou leur

graini. Ces derniers se font le raisonnie-

nient, du défunt Harpagon. Que ces bêtes

qui nie font rien nie doivent pats avoir be.
soin de manger beaucoup; et ils sont sin-

esm dans cette croyance. D)ites leur
qu'ils se volenit eux imêmnes en afisant de
la sorte, ils vous riront au nez. Mais

réuississe7 àâ leur prouverleur erreur, alors
ils ne rient p)luts et eux, ils changeront
leuir régime.

Nous voyous par nos échanges de la
Province doe Québec que les cercles agri-
colos ont produit une ninélorati>» sensi-
ble sous Co rapport, et que les.utia

teuirs soig7leit leu-r bétail avec un soin
scrupuleux, ayalit compris qu'ils ont tout.

aà y gagner, et 1'énmulation y entrant pour
sapart, les résultats sont splendides.
et ce propos nous réitérons le conseil

(lue nous avons déjà donné à nos lecteurs
de la camupalrne de fonder des cercle. gi-i.

AUX CULTIVATEURS!
Eliit,,uez votre argent i achetant vos

Marchandises chez

11. gentes & Cie,
AVENUE :-: TAURE,

SAINT-BONIFACE,

Ayant didd de mue fairie de comîmerce qute-
isuor ARG ENT COMPTANT, nouus vendront
niotr e ne assortiment et. prix réduits.

La liste des prix suivants vous convaincri'
du bon marclié

Thé (le 15 à 50 ets. la livre,
Sucre, 13 livre pour $1.00,
Farine Procèses, S2.75,
Strong Baker, 'S2.30,
XXXÇ 51.40,

Boss Baker, s1.80,
Boa Bon, $1.80
Superfine, $1.20,

UN,- ASSORTIMENZT COMPLEý'
TROP LONG A ÉNUMÉRER, ký

VERREILUE, FAIENCE,
VAISSELLE,

De toutes sortes et tous prix,. >

FARINE, SON, ORU-, AVOINP,,
BLÉ, ETC., ETC., AUX PRIX

DES MOULINS.

1 ,N'oubliez pas l'endroit du-
ý1ý bon marché,

m. Gentes& i

Aveîîue Taché, St ]3onifaece.


